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FRANCISCO PIZARRO





	Naissance ? Vers 1478 à Trujillo (Castille)


	Mort ? Le 26 juin 1541 à Lima (Pérou)


	But de l’expédition ? La conquête du Pérou


	Régions du monde explorées ? Les Antilles, puis l’Amérique centrale et du Sud


	Découvertes notoires ? Le Pérou et la civilisation inca




Francisco Pizarro est l’une des principales figures de la conquête espagnole. Après avoir participé à plusieurs missions d’exploration vers le continent sud-américain, Pizarro débarque sur la côte occidentale et découvre l’Empire inca, dont la prospérité et la richesse font déjà l’objet de récits fabuleux. Après deux tentatives épiques, il obtient en 1529 de la couronne d’Espagne les autorisations et privilèges nécessaires pour lancer, avec deux associés, la conquête des terres péruviennes. Mu par une ambition sans limites et une incroyable volonté, Pizarro élimine tous les obstacles pour mener à bien son projet : mêlant diplomatie, stratégie et coups de force – parfois au prix d’une violence inouïe –, il parvient à éliminer les principaux chefs incas et les aspirants au pouvoir espagnols. Il fait main basse sur la capitale d’alors, Cuzco, en 1533, et fonde tout au long de son expédition de nouvelles villes espagnoles dont Lima (Ciudad de los Reyes) en 1535.

Découvreur de l’Empire inca et de ses richesses, Pizarro jette, sous la tutelle de la couronne d’Espagne, les bases d’un nouvel État colonial sur lequel son clan entend affirmer toute son hégémonie, au détriment des autres conquistadors. Si la conquête se fait dans la violence à l’encontre des populations indigènes qui opposent une véritable résistance, l’avidité, la jalousie et l’appétence génèrent une guerre civile qui décime les troupes espagnoles, et ce jusqu’aux plus hautes sphères : Pizarro succombe en janvier 1541 à l’assaut des partisans de son ancien associé, Almagro (1475-1538), qu’il avait fait exécuter.







BIOGRAPHIE




Fils illégitime d’un capitaine noble, Gonzalo Pizarro y Rodriguez de Aguilar (mort en 1522), et d’une servante issue d’une famille pauvre, Francisca González, Francisco Pizarro est l’aîné d’une nombreuse fratrie, qui compte plus d’enfants illégitimes que de légitimes. De ses premières années, on sait peu de choses. La date de naissance du 16 mars 1478, qu’on lui attribue parfois, n’est pas attestée. Tenu à l’écart de la famille de son père (sur le testament duquel il ne figure d’ailleurs pas), Pizarro est élevé dans le milieu extrêmement modeste de sa mère et ne reçoit aucune éducation. Analphabète, il embrasse la carrière des armes. On le sait à Séville en 1493, puis en Italie de 1495 à 1498.

À partir de février 1502, les sources permettent de retracer son parcours avec plus d’exactitude : il s’embarque avec 2 500 hommes pour Hispaniola (aujourd’hui Saint-Domingue), sous le commandement de Nicolas de Ovando (1460-1518), gouverneur des Indes occidentales. Opportuniste, il est de toutes les expéditions : en 1509, il est aux ordres d’Alonso de Ojeda (vers 1468-1515) parti coloniser la côte colombienne et le golfe d’Urabá. Puis il croise la route de Martín Fernández de Enciso (vers 1470-1528), avec qui il fonde la ville de Santa María la Antigua del Darién, capitale de la « Terre ferme » (aujourd’hui dans la circonscription d’Unguía, en Colombie). Lorsque le conquistador Vasco Núñez de Balboa (1475-1519) y mène une émeute qui renverse Enciso, Pizarro devient son lieutenant et son bras droit. Ensemble ils atteignent le 29 septembre 1513 l’océan Pacifique après avoir traversé l’isthme de Panamá. Entre 1514 et 1519, Pizarro agit comme lieutenant du nouveau gouverneur, Pedrarias Dávila (1468-1531), initiateur de plusieurs expéditions destinées à rapporter or et esclaves. Pizarro gagne ses premiers galons lors de l’affrontement qui oppose Dávila à Núñez de Balboa. Témoignant d’une loyauté infaillible envers le gouverneur, il fait arrêter et exécuter son ancien supérieur. Il est alors récompensé. Sorti de l’anonymat, il compte parmi les fondateurs et notables de la ville de Panamá en août 1519.


LE PORTRAIT D’UN HOMME « PÉTRI DE BONNES INTENTIONS »

Le chroniqueur Gonzalo Fernández de Oviedo (1478-1557), fonctionnaire au Darién, dresse le portrait de Pizarro : « Une bonne personne et d’un bon esprit, un corps robuste, un homme sans aucune lettre ni éducation pour gouverner […] un comportement mesuré, qui semble pétri de bonnes intentions mais parlant peu et déjà connu parmi les hommes pour son courage. » (Historia general y natural de las Indias, islas y tierra firme del mar oceano, Madrid, Imprenta de la Real Academia de la Historia, 1855, t. IV, IIIe part., livre VIII, Proemio, p. 144-147. La traduction est nôtre)




Au tournant des années 1520, Pizarro entreprend de nouvelles découvertes. Avec deux associés, il s’investit dans la conquête du sud, mêlant inextricablement son histoire personnelle à celle du Pérou. En témoigne la naissance de ses deux enfants, issus de son mariage (selon le rite inca) avec la fille de l’Inca Huayna Cápac (règne vers 1493-1528), Inès Yupanqui (de son vrai nom Quispe Sisa, 1516/1517-1559) : Francisca (1534-1598), première « métisse » du Pérou, incarne l’union des deux nations, tandis que Gonzalo, né l’année suivante, mourra jeune (1546). Symbole du pouvoir conquistador et de ses dérives, Pizarro est assassiné le 26 juin 1541 à Lima.
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